
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Organisation Nationale 

des Eleveurs de Porcs 
Siège : 5 Bd du mail 35 270 Combourg/ Tél : 02.99.73.59.17 / Fax : 02.23..16.48.55 

Animatrice : Cathy BARON  

 

COMMUNIQUE DE PRESSE 
 

 
NE PAS OUBLIER LES VRAIES RAISONS DE LA CRISE DU PORC 

 

Suite au vote de l'amendement déposé par le député breton UMP Marc Le Fur, assouplissant les normes des 

élevages de porcs en vue d'harmoniser les seuils nationaux d'installations classées avec les seuils européens, 

l'ONEP (section porc de la Coordination Rurale) réagit. 

 

Au-delà de la nécessaire simplification d’une procédure administrative franco-française qui alourdit et retarde 

certains projets et du besoin d'harmonisation des normes environnementales pour enrayer les distorsions de 

traitements entre les éleveurs européens, il ne faut pas se tromper de cible. Les projets doivent avant tout 

être raisonnables et les éleveurs responsables. 

 

Il ne faudrait pas non plus tomber dans le piège de la surproduction qui mène immanquablement à un prix du 

porc catastrophique pour les producteurs. La régulation européenne des volumes en fonction des besoins de 

consommation doit être la base d'une bonne politique agricole avec la création d'un observatoire européen. 

De même, l’harmonisation des normes doit aller plus loin et s’appliquer également en matière fiscale ou 

sociales, afin de mettre les éleveurs européens sur un pied d’égalité. 

 

De plus, nos élus semblent oublier les vraies raisons de la crise que subissent injustement et depuis trop 

longtemps les éleveurs. La première des batailles reste la revalorisation du prix pour tenir réellement compte 

des coûts de production et assurer un véritable revenu. 

 

A tous ceux qui s'inquiètent des conséquences de cette simple harmonisation européenne, l'ONEP répond 

qu'elle ne partage pas les accusations selon lesquelles les élevages de porcs seraient directement responsables 

de pollution par les nitrates. Le lien avec la prolifération des algues vertes est loin d'être établi. Il manque à ce 

jour une étude scientifique indépendante et sérieuse pour en expliquer les causes et venir à bout de ce 

phénomène. 
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